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RAPPORT  NARRATIF ANNUEL 

 

I. But 

L’objectif global de ce projet est celui d’améliorer les conditions de vie de populations des zones 

couvertes par le projet (Paoua, Bozoum et Ndélé), surtout en milieu rural, par le développement 

d’activités agropastorales axées sur une approche participative et communautaire.  

 

Compte tenu de cet objectif de développement, le projet visera deux objectifs immédiats : 

 

Objectif 1. : Contribuer à la viabilité et à la pérennité des activités des groupements 

agropastoraux dans la zone cible du projet.  

 

Objectif 2. : Relancer, augmenter et diversifier les activités économiques (agriculture, élevage et 

AGR), des groupements cibles du projet. 

 

Les résultats attendus sont les suivants :  

 

 Résultat 1: Les capacités de gestion et techniques de 170 groupements sont renforcées. 

 

 Résultat 2: 170 groupements sont dotés de matériels, équipements et intrants et des 

services d’appui nécessaire à assurer la relance et la diversification de la production 

agricole, des filières de l’élevage et d’autres activités génératrices de revenus. 

 

 Résultat 3 : les communautés de 03 localités cibles sont dotées d’équipements pour la 

valorisation et transformation des produits locaux. 

 

Lien entre le Projet et le Plan Prioritaire 

Les activités prévues dans ce projet revêtent une importance et un rôle fondamentaux au sein des 

communautés affectées par le conflit afin d’accélérer le retour et la consolidation de la paix et la 

cohésion, objectifs clé du Fonds de Consolidation de la Paix.  

 

Les appuis fournis par ce projet permettront d’abord le renforcement des capacités des 

groupements et la recapitalisation des leurs équipements productifs qui contribueront à la relance 

des  activités économiques de la région et à la promotion d’un état d’esprit fondé non sur 

l’assistanat mais plutôt sur l’auto-prise en charge et l’appropriation des appuis.  

 

Ensuite la redynamisation des réseaux d’entraide des femmes (les tontines), la mise en place 

d’ateliers participatifs, la création d’unions de producteurs, les échanges d’expériences 

permettront de contribuer à la reconstitution du capital social à travers une reprise de confiance 

des populations et un plus fort esprit de cohésion au sein des communautés. 

Des nouvelles opportunités d’emploi seront ainsi créées et cela facilitera aussi le retour et la 

réintégration des ex-combattants et cela contribuera à une consolidation de la paix. 

 

D’autant plus que le secteur rural constitue l’un des secteurs les plus stratégiques pour contribuer 

directement à la réduction de la pauvreté et de la faim en RCA et indirectement au retour d’un 

esprit de confiance et de cohésion social auprès des populations, ce dernier considéré comme un 

facteur clé afin de favoriser le retour et la consolidation de la paix. 
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Pour cela, le Gouvernement a inscrit la promotion et la modernisation de l’agriculture comme la 

première priorité du Pilier 3 «Rebâtir et diversifier l’économie » dans le cadre du « Document de 

stratégie de réduction de la pauvreté » - DSRP.  

 

Les besoins exprimés par les populations ciblées, tels que ressortis des évaluations effectuées sur 

le terrain par la DRC et les autres partenaires (PNUD, UNICEF, HCR et autres ONG), se 

résument dans l’accès durables aux structures de formation et d’encadrement, dans la mise à 

disposition d’outils et équipements afin de relancer la production, la diversification et la 

transformation des produits agropastoraux et enfin dans des facilités dans la phase de 

commercialisation et écoulement des produits. 

  

Afin de répondre à ces besoins et en ligne avec la stratégie proposée dans le DSRP, ce 

projet contribuera au renforcement des capacités techniques et organisationnelles des 

groupements pour leur permettre d’apporter eux-mêmes des réponses durables aux multiples 

besoins exprimés. 

 

Partenaires nationaux et internationaux  

Les activités menées dans le cadre de ce projet s’appuient sur l’expertise et l’implication de 

structures nationales telles que l’ACDA, l’ANDE et la FNEC.  

D’autres structures locales qui représentent des Unions de Groupements agropastoraux telles que 

la COPADEP à Paoua sont à la fois bénéficiaires et partenaires du projet.  

Des synergies sont adoptées avec les autres intervenants dans les zones tels que Première 

Urgence, CICR et Solidarité afin de mieux coordonner les actions sur le terrain et éviter des 

doublons et maximiser l’impact des appuis.  

 

 

II. Ressources  

Ressources financières: 

Les autres projets qui ont contribué au financement des activités de relèvement (appui 

agropastoral, AGR, tontines, réhabilitation) sont les suivantes :  

 Union Européenne : 1 million € (sur la période 2009-2011) ;  

 Fonds CHF : 268 692 USD (terminé en décembre 2009) 

 UNHCR : 94,6 millions de FCFA (terminé en décembre 2009) 

 

Ressources humaines: 

Avec financement PBF :   

 Personnel National: 03 agents de développement (techniciens agronomes/sociologues) et 03 

animateurs de terrain.  

 Personnel International: Un expert Agronome et un Chef de base  

 

 

III. Arrangements de Mise en œuvre et de Suivi du Projet 

 

Conformément au document de programme conjoint PNUD/FAO, la réalisation des objectifs du 

programme conjoint incombe au Gouvernement et aux deux Agences du Système des Nations 

Unies le PNUD et la FAO et le rôle d’agent administratif est confié au PNUD. Un contrat de 

services est signés entre le PNUD et DRC qui est chargé de l’exécution du programme 
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(élaboration du plan de travail, démarrage des activités, mise à disposition d’une expertise 

technique, supervision et suivi des activités, élaboration des rapports).  

Sur le terrain, dans l’Ouham Pendé et à Ndelé depuis 2008 DRC mène des ateliers participatifs et 

des sessions de travail avec les membres des groupements agropastoraux et de femmes ciblées. 

Ce processus accompagné par des études du milieu et des enquêtes ad hoc a permis de bien 

analyser les besoins des populations qui, à travers une approche participative, ne sont pas des 

récipiendaires d’aide ou assistance mais premiers acteurs de leur promotion et relance socio-

économique. DRC adopte aussi une approche par filière qui vise à mener des appuis à toutes les 

étapes du processus productif et vise à valoriser le savoir-faire locale afin de mener des actions 

durables. 

 

Procédures d’approvisionnement  

Dans le cadre de ce projet aussi bien que des autres projets à caractère agropastorale et 

communautaire, DRC vise à maximiser les achats locaux de biens et à pousser la fabrication 

même d’outillages et équipements dans les localités cibles de l’action.  

A titre d’exemple si en 2008 il a fallu importer du Cameroun les charrues distribuées aux 

groupements, en 2009-2010, grâce au renforcement des capacités que DRC a fait en faveur des 

soudeurs et des forgerons, il a été possible de produire et acheter plus de 60 charrues à Paoua.  

Cette stratégie de promotion d’achats locaux permet non seulement d’injecter des ressources au 

niveau local mais aussi de promouvoir le renforcement des capacités locales qui peuvent ainsi 

être en mesure de fabriquer localement des outils qui permettent de contribuer à la durabilité des 

activités menées et à l’autonomisation des groupements.  

Par contre, d’autres types d’équipements plus sophistiqués, notamment ceux des plateformes 

multifonctionnelles (moteurs, décortiqueuses, moulin, poste de soudure, etc.) sont 

nécessairement achetés à Bangui ou voire en zone CEMAC (Cameroun et Tchad). 

 

Les systèmes de suivi  
DRC utilise un système de suivi évaluation qui se fond sur un ensemble de fiches et outils de 

collecte de données sur le terrain. Ces données nous permettent de centraliser certaines 

informations sur les caractéristiques et les performances (mesurées à plusieurs niveaux) des 

groupements appuyés, leurs contraintes et leurs difficultés. 

  

En plus de cela, les groupements sont progressivement formés afin de procéder régulièrement à 

des auto-évaluations pour apprécier la qualité de leur travail dans les respectifs domaines 

(agropastoral, AGR etc..) de manière participative.  

 

Si des difficultés ressortent, les animateurs de terrain ses rapprochent des groupements en 

question pour mieux analyser la situation et comprendre la problématique en question. Parfois il 

suffit de procéder à des appuis/conseils pour redresser une situation ; parfois les difficultés 

expérimentées par les groupements nous permettent aussi de recadrer une approche ou une 

intervention sur le terrain ; enfin on se heurte à des difficultés qui ne sont pas internes aux 

groupements ou conjoncturelles mais plutôt structurelles et sur cela clairement il est beaucoup 

plus difficile d’intervenir (réhabilitation de routes, insécurité, etc.).  

 

Evaluations et études  

Avant de démarrer toute action DRC mène toujours des diagnostics ou des études sectorielles 

afin de disposer d’une compréhension le plus possible exhaustive sur un certain secteur/domaine 

(diagnostic des unités artisanales, de la pratique des tontines, de la culture attelée, des 

opportunités en AGR, etc.) et mieux définir sa stratégie d’appui.  
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Une étude de faisabilité pour la mise en place d’une plateforme multifonctionnelle a été conduite 

par un expert international en août 2009. 

En termes d’évaluation à ce jour, une analyse a eu lieu sur l’appréciation des 350 femmes qui 

participent à l’initiative des tontines améliorées d’où ressort leur enthousiasme vis-à-vis de cette 

activité.  

Concernant les évaluations des activités agropastorales, plusieurs outils ont été mis en place pour 

suivre et évaluer les activités. 

Au niveau des distributions, des récoltes et résultats des activités agricoles, des enquêtes tout 

d’abord de satisfaction concernant les distributions d’outils et de semences (enquêtes PDM, Post 

Distribution Monitoring) ont été menées auprès de 450 groupements, suivies aux périodes de 

récoltes d’enquêtes PHM (Post Harvest Monitoring).  

En plus de cela un système de veille à été lancé au sein de ménages bénéficiaires et non 

bénéficiaires du programme pour suivre l’évolution du niveau de vie des populations en 

particulier sur les sujets de la sécurité alimentaire des familles (enquête FSS Food Security 

Surveillance auprès de 350 ménages ciblés). Ce système de veille est étendu à toute la zone de 

travail de DRC en Ouham Pende soit les 5 sous préfectures. 

Enfin un appui de veille et réflexion sur des sujets techniques est fourni par l’encadrement de 6 

stagiaires de niveau technicien et ingénieur de l’Institut Supérieur de Développement Rural de 

Bangui (ISDR). Les études menées par ces stagiaires amèneront à des recommandations 

techniques permettant d’affiner certaines actions de terrain (appui à l’amélioration de la 

génétique bovine, amélioration de l’utilisation des intrants agricoles, optimisation de la 

formation des organisations paysannes...). 

 

 

 

IV. Résultats 

 

Le projet devait démarrer initialement en janvier 2009. Suite au changement de l’Agence 

responsable du projet (le PNUD au lieu de la FAO) le projet est initié réellement en fin juillet 

2009. Cependant, grâce au fait que DRC met un œuvre un programme multi-bailleurs d’appui à 

la relance agropastorale il a été possible de satisfaire les besoins les plus urgents des paysans et 

de ne pas rater la campagne vivrière 2009.  

En juillet 2009 les activités ont démarré conformément au plan d’action et au calendrier agricoles 

(maraichage et riz). En fin décembre, après moins d’un tiers de la durée du projet, les dépenses 

avoisinaient 30%.  

 

Sur 140 groupements agropastoraux à appuyer initialement prévus (dont 110 mixtes et 30 

féminins), au total 132 groupements (dont 35 féminins) ont déjà reçu un premier appui dans le 

domaine de l’agriculture (58 à Ndelé, 47 entre Paoua et Bozoum), de l’élevage (27 à Paoua) et de 

la gestion d’un groupement.  

 

En ce qui concerne les activités d’appui aux groupements féminins par la promotion d’activités 

génératrices de revenu, sur le 30 groupements de femmes initialement prévus, déjà 16 ont été 

appuyés en kits AGR à Paoua et Bozoum et ont bénéficié de formations techniques et de bonne 

gouvernance. En plus 20 groupements de femmes ont été identifiés à Ndele pour relancer leurs 

AGR et sont en attente d’appui (qui est prévu dans le deuxième trimestre 2010 compte tenu de la 

situation sécuritaire). 
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Une plateforme multifonctionnelle a été réalisée en aout 2009 à Paoua mais avec d’autres 

financements (UNHCR, CHF et UE) compte tenu du retard dans la mise en place des fonds PBF. 

Les 03 autres plateformes à réaliser sur les fonds du PBF, seront réalisées au cours des deuxième 

et troisième semestres 2010 à Paoua, Bozoum et Ndele. 

 

Sur le premier trimestre 2010 on procédera a la distribution des KIT AGR et élevage aussi sur 

Ndele qui ont été retardé à cause des derniers événements sécuritaires.  

En 2010, le projet devra donc finaliser les appuis matériels et démarrer un accompagnement sur 

le terrain continu pour renforcer les capacités techniques et organisationnelles des membres. 

 

Activités principales et réalisations. 

 

Ndele 

 

Nous pouvons estimer sur Ndélé que  les progrès réalisés par le projet sont de 35%. La stratégie 

d’appui pour les domaines de l’élevage, de l’AGR et de la construction de la plateforme 

multifonctionnelle est déjà finalisée. Les activités réelles, prévues pour le premier trimestre de 

2010, commenceront par la sensibilisation des bénéficiaires.  

 

Agriculture vivrière : 

Pour l’agriculture vivrière, a été prévu un appui au stockage et à la protection des productions et 

semences vivrières (maïs, sorgho, arachide, riz) pour 38 groupements du centre de Ndélé.  

Les objectifs de ce projet sont : doter chaque groupement d’un magasin de stockage sécurisé, 

assurer la protection des productions et semences communautaires en termes qualitatifs et 

qualitatifs pour la campagne 2010. 

Ce projet hautement participatif est actuellement conduit avec 38 groupements pour construire 

38 greniers améliorés d’une capacité de 1 à 1,5 t. couplé avec l’utilisation de répulsifs pour 

insectes et rongeurs à base de végétaux.  

 

Après l’organisation de 3 ateliers avec les responsables de groupements, la commande du 

matériel de construction à été lancée sur Bangui.  

Cependant les derniers évènements ont bloqué d’une part les dynamiques de constructions sur la 

ville de Ndélé et d’autre part la chaîne d’approvisionnent du matériel. Le projet est en standby. 

 

Maraichage : 

Pour le maraichage, 20 groupements et 31 individuels ont été dotés en semences et en outillage 

pour le démarrage de la campagne maraichère de contre saison 2009/2010.  

Les dotations matérielles ont porté sur du petit outillage de préparation des parcelles maraichères 

(pelles, houes, faucilles et serfouettes) et d’irrigation (seaux et arrosoirs) ; afin d’assurer une 

durabilité de l’activité et des retombées immédiates dans les communautés locales, un processus 

a été lancé avec les associations de forgerons de la ville de Ndélé pour assurer la confection de 

l’outillage sur place.  

Les dotations de semences se sont orientées sur des semences sélectionnées provenant du 

Cameroun (gombo, oignon, laitue et tomate) ainsi que des semences locales venant de Bangui 

(légumes feuilles : épinard, amarante, jute). Les dotations ont été effectuées dans le courant du 

mois d’octobre 2009. 

La première formation technique en maraichage a porté sur la préparation des sols et des 

pépinières pour 71 participants.  
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Après les récents évènements, une étude de terrain est en cours pour évaluer les pertes dans les 

jardins maraichers, en particulier sur les pépinières qui n’ont pu être arrosées dû à la fuite de la 

population hors de la ville. 

 

Formation en bonne gouvernance des SG : 

 

En Collaboration avec le ministère des affaires sociales de Ndélé  plusieurs membres des 

groupements et unions des producteurs ont bénéficié d’une formation afin de mieux se structurer 

et élaborer des documents pour la reconnaissance juridique de leur organisation : 

- 7 membres de l’union des riziculteurs ont été formés sur la gestion de l’union et les 

procédures  pour l’enregistrement de l’union  au niveau des services administratifs ; 

- 75 personnes membres des 50 groupements vivriers ont été formées sur la gestion d’un 

groupement et l’élaboration de document juridiques. 

 

Elevage : 

Les activités d’élevage ont seulement démarré avec l’identification de groupements et 

d’individuels éleveurs pour la mise en place de micro projets d’élevage portant sur les élevages 

de caprins, ovins, bovins. 

 

AGR/Tontines améliorées : 

 

20 groupements de femmes ont été identifiés et leurs besoins sont en cours d’être analysés et 

validés. 

 

Paoua et Bozoum 

 

Maraichage : 

La campagne maraichère à été appuyée dans la zone de Paoua et Bozoum pour 47 groupements 

et une centaine de producteurs individuels avec de l’outillage et des semences. A l’instar de 

Ndélé, l’orientation s’est faite sur de l’outillage pour la mise en valeur de périmètres cultivables 

et sur des semences sélectionnées provenant aussi bien du Cameroun que locales provenant de 

Bangui. Au mois de décembre, la totalité des producteurs maraichers ont déjà mis en place leurs 

pépinières et semé les premières planches. Une orientation technique a été conduite aussi bien 

vers des espèces à cycle court pour le marché local (légumes feuilles) que vers des espèces de 

rente stockable (oignon). 

Une première formation à été organisée pour 194 producteurs dans la zone sur des techniques de 

préparation des sols et des pépinières. 

 

Formation en bonne gouvernance des SG : 

Une formation dans la zone de Paoua à été menées pour 263 secrétaires généraux de 

groupements agricoles (culture vivrière, riziculture et arboriculture fruitière). Cette formation de 

formateurs a permis aux secrétaires généraux de renforcer leurs connaissances sur la 

gouvernance des groupements agricoles et de connaitre les techniques de restitution des 

formations. Chaque secrétaire a avec lui un support technique reprenant les thèmes de formations 

accompagnés de dessins. 
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Elevage : vaccination & micro projet 

 

Une vaccination préventive sur la PPCB (péri pneumonie contagieuse bovine) à été organisée en 

partenariat avec les services de l’Elevage Centrafricain (ANDE) et la fédération des Eleveurs 

Centrafricains (FNEC) sur la zone Paoua/Bozoum pour 2100 têtes de bétails. Le partenariat à 

permis, grâce aux campagnes de sensibilisation, de mobiliser réellement les éleveurs dans cette 

action. 

 

Concernant les microprojets d’élevage, 27 micro projets ont démarré grâce au financement, en 

particulier sur les élevages de porcs, de poulets, de bovins et caprins. Le financement permet aux 

groupements, après plusieurs ateliers participatifs de réflexion et de travail, de s’approprier la 

mise en œuvre de chaque micro projets. 

 

Plateforme Multifonctionnelle 

 

Compte tenu du retard accusé dans la mise à disposition du financement, la première Plateforme 

Multifonctionnelle pilote a été installée en aout 2009 (financement UE/HCR/CHF) à Paoua.  

En 2010 on envisage installer une plateforme à Bozoum et à Ndelé sur les fonds PBF. Les 

échanges avec la population nous montreront s’il sera nécessaire de financer une deuxième 

PFMF à Paoua comme prévue dans le document du projet ou l’installer dans une autre localité. 

Le résultat sera communiqué pour appréciation au PNUD. 

 

AGR pour les groupements de femmes 

 

Sur le premier trimestre, dans le cadre du Programme d’appui Agropastoral de DRC, dont ce 

projet est une importante composante, on a procédé à l’identification de 69 groupements à 

Bozoum, 20 à Ndele, 18 à Paoua et 41 sur l’axe Paoua-Bozoum afin d’identifier leurs besoins 

pour la relance de leurs activités génératrices de revenus.  

Suite à une première évaluation il a été constaté que plus de 80% des groupements demandait 

toujours le même type d’appui à savoir le moulin à manioc.  

Pour surmonter cet obstacle et afin de diversifier les activités envisagées par les femmes d’une 

manière participative, on a lancé des sessions de sensibilisation sur les différentes typologies 

d’AGR susceptibles de valoriser les ressources disponibles localement autres que la manioc. 

A la fin de ce processus les groupements ont exprimé des nouveaux besoins afin de développer 

une AGR durable.  

Les principales activités retenues ont été : la transformation du manioc par des moulins, la 

transformation de l’arachide en huile avec des décortiqueuses et des presses, le tricotage avec des 

machines, la valorisation du Karité (huile, beurre, crèmes), la mise en place des gargotes pour la 

petite restauration, la saponification et un appui en moyen de commercialisation (pousse pousse).   

Les commandes des achats sont actuellement en cours. Sur les 30 groupements prévus, 36 ont été 

présélectionnés : 16 groupements seront appuyés dans la zone de Paoua – Bozoum et 20 à Ndelé 

(dès que la situation sécuritaire le permettra) sous financement PBF. 

Le reste sera financé sur les autres projets de promotion des AGR mis en œuvre par DRC. 

 

Afin de renforcer leurs capacités organisationnelles un module de formation en « Bonne gestion 

des groupements »  a été élaboré par DRC ; les premières formations à l’intention des 

groupements se sont déroulées à partir du 1
er

 novembre à Paoua et Bozoum. 
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Tontines Améliorées  

 

Depuis aout 2008, DRC a développé un programme concernant 12 groupements de femmes de 

« tontines améliorées » axées sur la tontine traditionnelle pour améliorer le système de 

mobilisation de l’épargne des femmes et introduire l’octroi de microcrédits. En 2009, 03 autres 

groupements de femmes ont été formés sur cette initiative. Cela a permis à ces femmes de 

mobiliser presque 5 millions de FCFA, octroyer plus de 250 microcrédits pour un montant global 

de 8 millions de FCFA avec des taux de remboursement qui avoisinent le 95%.  

 

En novembre 2009, une enquête a été aussi lancée sur les zones cibles de Bozoum et Ndelé  pour 

identifier les groupements de femmes qui pratiquent la tontine traditionnelle ; parmi tous ces 

groupements, les 15 plus dynamiques ont été retenus afin de développer la « tontine améliorée » 

et permettre aux femmes de mieux sécuriser leurs épargnes et avoir accès à des microcrédits.  

 

Les formations en tontines améliorées seront lancées en avril 2010 à Ndelé et Paoua. 

 

 

Volet agropastoral 

 

Dans un programme d’élevage, la problématique vétérinaire est à prendre au sérieux. Le cas du 

projet de repeuplement caprin mené à Paoua (partenariat FAO/DRC/ANDE) à montré qu’une 

mise en quarantaine et une surveillance rapprochées des animaux était plus qu’obligatoire pour 

éviter que certaines épizooties contagieuses ne se propagent. 

 

D’autres risques liés aux activités agropastorales sont liés à :  

 

 Le faible niveau d’alphabétisation des membres des groupements qui demandent des 

efforts énormes pour le renforcement de leurs capacités organisationnelles et de gestion 

comptable et financière ;  

 

 Les capacités financières limitées des groupements qui ne peuvent pas encore financer 

des investissements leur permettant d’aller vers une agriculture avec des rendements 

élevés. 

 

AGR 

Certains contraintes spécifiques liées à la promotion des AGR se référent à : 

- le faible niveau d’alphabétisation des femmes ; 

- le faible niveau des capacités d’intégration et gestion des innovations (mécanisation des 

petits métiers, gestion d’une activité etc.); 

- les faibles connaissances des femmes sur les immenses opportunités de valorisation et 

diversifications des activités génératrices de revenus et agroalimentaires en particulier qui 

sont possibles par l’utilisation de petits équipements ou machines artisanales ou semi-

industrielles. 

 

Sur la base de l’expérience enregistrée sur le terrain, et comme DRC a eu à faire, il serait 

souhaitable que lorsqu‘une étude sur les besoins des femmes en AGR montre une faible niveau 

de diversification des activités, on puisse procéder à des campagnes de sensibilisation et 

information sur les nouvelles opportunités économiques qui sont très développées dans la sous 

région (valorisation des produits du manioc, de l’arachide, etc.), cela permettrait aux femmes 
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d’élargir l’éventail d’opportunités et de choix d’activités qu’elles pourraient mener avec un 

majeur bénéfice. Bien sûr ces choix devraient être adaptés aux potentiels agro-écologiques et aux 

dynamiques socio-économiques des localités en questions et surtout être rentables. 

 

Tontines améliorées 

Le succès de la tontine améliorée, montre la capacité des femmes à générer des petites épargnes 

même dans un contexte si difficile comme celui de Paoua. Les femmes ont des moyens et des 

stratégies endogènes sur lesquels les partenaires au développement peuvent faire canaliser 

d’autres appuis (formation, alphabétisation, etc…) afin de renforcer leurs capacités face aux 

chocs extérieurs (et donc réduire leur vulnérabilité). Les tontines sont des véritables portes 

d’entrées pour atteindre les femmes. 

 

Enfin, pour capitaliser cette expérience de tontines améliorées, il serait opportun après une phase 

de 1-2 ans de tontines améliorées, de lancer le processus de mise en place d’un établissement de 

micro finance pour formaliser l’offre de services financiers de base (caisse d’épargne, banque 

villageoise ou autre). 

 

Impact sur les résultats lié aux partenariats principaux et collaborations inter agences.  

Une collaboration tripartite a été réalisée entre l’Agence Nationale de Développement de 

l’Elevage (ANDE) et la Fédération Nationale des Eleveurs Centrafricains (FNEC) et DRC afin 

de procéder à une campagne de vaccination contre la Péripneumonie Contagieuse Bovine 

(PPCB). 

 

Cette initiative a permis de valoriser les compétences respectives de chaque structure dans un 

domaine très délicat et trop souvent négligé par les partenaires au développement comme le 

traitement vétérinaire du cheptel bovin.  

 

La FNEC a procédé à la sensibilisation des éleveurs pour les préparer à la compagne de 

vaccination à travers son réseau d’éleveurs adhérents à la fédération ; l’ANDE a fourni une 

importante expertise technique et des ressources humaines pour la vaccination et le marquage 

des animaux ; DRC par ses compétences de coordination sur le terrain et connaissances du 

milieu a diagnostiqué le problème, élaboré une stratégie d’intervention, procédé à l’achat des 

vaccins et du matériel et coordonné les activités logistiques de la campagne.   

 

Contraintes et  leçons tirées  

D’une manière globale toutes les activités menées pourraient se heurter aux risques liés à un 

retour de l’insécurité liés aux enjeux de certains sujets tels que le lancement du programme DDR 

et les élections. Pour l’instant dans les centres urbains de Bozoum et Paoua, DRC n’a pas 

enregistré ce risque contrairement à Ndele, et principalement sur l’axe nord, où l’insécurité règne 

depuis fin novembre 2009, ce qui rend l’accès humanitaire impossible. 

Il serait très utile de renforcer la coordination et les synergies entre les projets financés par le 

PBF qui pourraient permettre de maximiser l’impact des activités sur le terrain.  

A titre d’exemple il y a des liens et des collaborations à développer entre les projets à caractère 

agropastoral comme le nôtre et ceux qui favorisent l’insertion professionnelle des jeunes 

(forgerons, menuisiers, soudeurs) ; ceci dans le souci de développer davantage les capacités 

locales dans la production d’outillage et équipements agropastoraux.  
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V. Plan de travail futur 

 

Actions prioritaires pour la période suivante  

- Lancement de la campagne vivrière 2010 ; 

- Appui aux microprojets d’élevage et en particulier pérennisation des activités de 

traitement vétérinaire par la mise en place de pharmacie vétérinaire en collaboration avec 

la FNEC ; 

- Finalisation des distributions des KIT AGR à Ndelè et suivi des activités dans les zones 

cibles du projet ; 

- Formation technique sur la gestion des AGR ; 

- Mise en place des 03 plateformes 

- Appui à la structuration du milieu paysan par la mise en place d’unions et fédérations de 

producteurs en partenariat avec l’ACDA 

 

Adaptations de stratégie, de mise en œuvre et de résultats escomptés  

Une réflexion est en cours pour analyser la faisabilité de la mise en place d’une deuxième PFMF 

à Paoua. En effet, une première plateforme a déjà été mise en place à Paoua en août 2009.  

Or il s’agit d’analyser avec la population la pertinence de bâtir une deuxième plateforme à Paoua 

ou plutôt de la bâtir dans d’autres localités telle que Koui, Ndim ou Bocaranga. 

 

Budget pour la période suivante  

A ce jour le budget prévu pour 2010 se chiffre au tour de 200 000 USD. Il n’y a donc pas de 

risque de déficit 

 

 

VI.  Indicateurs de performance 

 

 

VII.   Abréviations et sigles 

 

ACDA: Agence Centrafricaine de Développement Agricole 

AGR :   Activités génératrices de revenus  

ANDE :  Agence Nationale de Développement de l’Elevage 

FNEC :  Fédération Nationale des Eleveurs Centrafricains 

PFMF :  Plateformes Multifonctionnelles 

TA :   Tontines Améliorées   
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ANNEXES 

 

 

1. L’approche de DRC  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

2. La stratégie intégrée de DRC : AGR/Tontines/ Plateforme  

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Le value Le value chainchain approachapproach

Approvisionnement

Production

Stockage
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conservation
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Appui 

matériel

 

3éme ETAPE: Mise 

en place de 

Plateformes 

multifontionnelles

2éme ETAPE : Promotion d’AGR 
durable. 

1° ETAPE: Renforcer les capacités des 
femmes pour la promotion de 
tontines améliorées 

4ème ETAPE : 
Mise en place 
d’Institution de 
MF  
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Activités de maraichage 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Activité de traitement vétérinaire  
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Plateforme Multifonctionnelle à Paoua   

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Des tontines traditionnelles aux tontines améliorées   

 

 

 

 

 

 
 

 

 

 

 


